
14 COMITÉ SPÉCIAL

M. Wilson : Au Canada ?
M. Pinard : Au Canada aussi bien qu'aux Etats-Unis.
M. Wilson : Nous ne savons pas ce qu'il en est aux Etats-Unis, mais 

nous savons qu'il n'en est pas ainsi au Canada.
M. Maybank : Je voudrais poser quelques questions au témoin au 

sujet de la hausse d'un cent. Cette hausse d'un cent eut lieu le 26 janvier ?
M. Wilson : Oui, monsieur.
M. Maybank : A votre connaissance, aucune des autres compagnies 

n'avait alors augmenté son prix ?
M. Wilson : A l'exception de la première...
M. Maybank : Mais vers cette époque, il n'y eut pas d'autre hausse de 

prix ?
M. Wilson : Non, pas à ma connaissance.
M. Maybank : C'est vous qui avez donné le signal de la hausse des prix 

c. cette époque ? Est-ce exact ?
M. Wilson : Je ne sais pas si le mot signal...
M. Maybank : Vous avez été les premiers à augmenter ?
M. Wilson : Oui, il est raisonnable de le dire.
M. Maybank : Je voudrais que vous me disiez de quelle façon fut prise 

la décision d'augmenter le prix. Les décisions de ce genre sont-elles prises 
par un individu quelconque, ou bien au cours d'une assemblée et, dans ce 
cas, quelle sorte d'assemblée ? Comment prit naissance exactement la dé­
cision d'augmenter le prix à compter du 26 janvier ?

M. Wilson : Voulez-vous lui donner une petite idée de notre comptabilité 
des prix de revient, monsieur Stormer ?

M. Stormer : A la fin de chaque mois, nous préparons une analyse de 
nos résultats précédents. En novembre, notre pain de 10 cents Vz accusait 
une perte de .16 p. 100. J'en suis à la pièce 3.

M. Maybank : Où cela se trou^e-t-il dans la pièce 3 ?
M. Stormer : Au bas de la page.
Le Président : Page 3.
M. Stormer : Oui.
M. Maybank : Vous parlez là du mois de novembre, et vous dites que 

vous avez subi une perte de .16 p. 100 dans le cas de ce pain.
M. Stormer : C'est exact, monsieur.
M. Maybank : Oui.
M. Stormer : Pendant le mois de décembre, nous avons subi une perte 

de .18 p. 100.
Le Président : Sur ce pain.
M. Stormer : En d'autres mots, sur le pain de 10 cents Vz.
M. Maybank : Donc telles furent les raisons, dites-vous, qui motivèrent 

cette hausse de prix ?
M. Stormer : C'est la raison naturelle.
M. Maybank : Mais je vous demande si ce fut la raison ?
M. Stormer : Absolument.
M. Maybank : Savez-vous que ce fut là la raison ?
M. Stormer : Oui, monsieur.
M. Maybank : Vous souvenez-vous des circonstances qui entourèrent 

la décision d'augmenter le prix ?


